
DANS LA RÉGION 
crime a ses partisans, mais la pru­
dence commande de réserver 
jugement, tout au moins Jusqu'à 
l 'examen médical. Ce dernier devait 
avoir lieu vers 17 heures, le docteur 
Hricout. de Masnières, ayant été 
commis à Ml effet. 

Il se peut que M. Mallet, pris d'un 
malaise au cours de la nuit, 
voulu se lever mai s que, ayant tré­
buché, il se soit blessé sur le feu. 

UN VIEUX BRAVE 
M. Mallet. qui était très est imé 

dans la commune, avait eu une 
conduite exemplaire. Vétéran de _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Jeudi, vers 8 h. 30. la voisine de 1870-71, il avait fait partie durant i b r o ^ i u i à l ^ . ' ^ r l s ' ^ ' n ô ^ r e ' û x ^ s è c " 
M. Jules-Joseph Mallet. 89 8 ™ ^ » ? - ! ^ , * " ^ " ^ , ' J J £ JH^* ' f ™ 1 6 ^ I teurs du front terrestre du R h i n à 
cien Jardinier. J '—»•••"» - - « « « - — —• • -••-

Mort dramatique 
cfun octogénaire 

à Marcoing 
Ce vieillard trouvé sans vie 

chez lui a-t-il été victime 
d'un accident 

on a-t-il été assassiné 7 

LA SITUATION MILITAIRE 

COUPS DE MAIN 
et randonnées 
de patrouilles 

s'effectuent au milieu 
du brouillard 

COMMUNICATIONS ! AgHcultur© 
de caractère officiel 
et d'ordre général 

Paris 28. — Tendis que le temps 
cont inue de paralyser l'activité 
aérienne, les coups de main et les 
randonnées de patrouil les conti­
n u e n t de s e dérouler ..u mil ieu d u 

maison, rue de la République, à 
Marcoing. inquiète de ne pas le voir 
comme de coutume, chercha à pé­
nétrer le secret de ce silence. 

Elle parvint à se rendre compte 
que le vieillard était étendu sur le 
sol de sa chambre, au milieu d'un 
grand désordre. 

Aussitôt, elle avisa les autorités 
et la famille et l'on pénétra dans 
1_ maison... 

MORT... 

i vivait seul d a n s j e q u i p e d e bons P r a r ^ j s q u i tout j f i "Moselle*. 

La chambre du vieillard présen­
tait un grand desordre, le lit était 
presque complètement défait , la 
literie gisait éparpillée de par la 
pièce, du linge se trouvait par | 
terre également, ainsi que des vête­
ments, l e poêle était renversé e t 
une forte odeur de fumée était per- carrer ce projet 
g—mjlç Aux dernières informations, le 

Dans le coin à gauche de la pièce, résultat de l'expertise médicale 
au pied du lit, le malheureux, seule- n étant pas encore connu, le Par-
m e n t vêtu d'une chemise, était |quet de Cambrai n'avait pris au-
allonge sur le carrelage, couché sur lcune détermination. — L . D . 
le ventre... Il avait cessé de vivre. | • • • 

U n fait troublant allait se révéler 
aux premières personnes qui le 
virent et mettre en branle tout 
l'appareil de la just ice . . M. Mallet 
portait, au sommet du côte droit 
de la tête, une profonde blessure 
Puis, on remarqua qu'il avait les 
mains tachées de sang, ses vête- iî"hâbità"ùon occupée par Mme Déni-
ments portaient également des mai, n e e pinte Marie, 55 ans. 
traces sanglantes , de même desi Malheureusement, les deux en-
points rougeàtres suspects s e . re-jfants de la fille de Mme Dentmai. 
marquaient sur le tuvau du foyer . . |âgés de 28 et 14 mots, étalent cou-

r „ , . u . m n r v T * c h e s d a n " c e l t e p l é c e e t d é ) a * 
C R I M t , A t t i u t s i . j g m i d t e l » affolée, se lamentait 

Devant ces faits suspects les auto- quanti un militaire «é lança coura-
rttès judiciaires furent avisées et la j 8* l^'™f" t, 
gendarmerie de Marcoing commen­
ça son e n q u ê t e . ^ adjudant^Blondin 

en étant sous la dominat ion alle-l j _ journée d'hier a et* marquée! 
mande renseignaient les armées i p a r U ne agressivité particulière des 
alliées. | A l lemands qui ont envoyé en a v a n t 

Arrête par les Al lemands il fut | de nombreuses patrouilles, notam-
înterné en pays ennemi durant deux i m e n t a a n s la région de la Nied, au 
ans et son gendre, M. François, de | Nord-Ouest de la forêt de Warndt 
Cambrai, fut fusillé à l'époque pari et ont déclenché une série de petits 
1 adversaire. La belle conduite de coups de main contre les posit ions 
ces braves gens leur valut la reoon-1 avancées françaises, un peu partout 
naissance du pays. I Deux de ces opérat ions ont été plus 

M. Mallet é ta i t t itulaire de la i accentuées et accompagnées d u n e 
médaille de 1870-71, de la médail le j préparation d'artillerie. 
de la Reconnaissance française, de! D a n s la région de la Sarre, une 
la croix du Combattant e t de dis-!de ces pet i tes attaques locales me-
tinctions anglaises , no tamment la nées c o m m e toujours avec les effec-
croix de guerre britannique. t ifs d'une section, a pris pour but 

Il était propose pour la croix de un petit poste avancé français . Elle 
la Légion d'Honneur, dist inct ion a été repoussée faci lement par le tir 
qui lui aurait été attribuée si les des armes automatiques. L'autre 
hosti l i tés n éta ient vendes contre-1 coup de m a i n a a été dirigé contre 

un petit bois df.ns la région des Vos­
ges. Il a é té également accompagné 

UN SOLDAT SAUVE 
DEUX BEBES AU COURS 

D'UN INCENDIE, A ESTRUN 

les gendarmes Dubois et Goedtgde-
luck commencèrent leurs investi­
gations. 

le poêle de la mansarde n'étant pas 
est-elle la cause de cet te ; allumé. On croit que le feu a pu 

J S ~ " L t . l " ^ h ^ n n . r i » é t r e communiqué au plancher par la 
™ " I cheminée de la cuisine, située en des­

sus de la pléce sfhistrée. 
La gendarmerie d'iwuy enquête. 

d'une courte préparation d'arti le-
rie. Le combat fut bref, m a i s extrê­
m e m e n t vif, a l lant jusqu'au corps 
à corps. 

F ina lement , les Al lemands ont dû 
se retirer avec un seul prisonnier 

Les patrouilles françaises ont été 
particul ièrement act ives dans la ré­
gion à l'Est de la Moselle. 

Au p n n t de vue aérien, en raison 
du temps, on ne peut s ignaler que 
la. randonnée à haute alt i tude de 
deux avions a l l emands au-dessus du 
Nord de la France. 

Une belle découverte 
de la Science Française 

Aujourd'hui, les malades atteints de 
lésions pulmonaires graves peuvent 
espérer. Une formule heureuse, un 
mède énergique combat avec succès 
toutes les affections du poumon et des 
voies respiratoires les plus graves. Ce 
remède» qui a déjà obtenu un succès 
mérité, c'est le Sirop Boin. Composé 

ntiseptiques puissants de sédatifs 
le Sirop Boin donne des ré 

ltats constants dans les cas de rhu 
mes anciens ou négligé*, bronchites 
chroniques, asthme, emphysème, ca­
tarrhe, coqueluche 

Le Sirop Boin se vend en botte grise, 
bande rouge, dans toutes les Pharma­
cies. Prix : le flacon 18 fr 243 

lee flammée. 11 eut 
bonne fortune de ramener saines 
auves lee deux fillettes, une seu-

i lement ayant été que.que peu ln-
I commodée par la fumée 

Aussitôt les secours s'organisèrent 
|et les militaires eurent raison du 

Comme le vieillard vivait seul, i l , feu qu: était complètement éteint I eff 
n'était pas possible de posséder le i a 18 heures. '""' 
moindre renseignement sur cette fini Tous les meubles sont détruits et 
dramatique. Les voisins n'avaient lee dégâts qui n'ont pu encore être 
rien entendu... Y a-t-il eu lutte ?...'évalués, sont importants. 
ou bien, s implement, pris d un m a - On ignore les causes du sinistre 
laise, M. Mallet s'est-il blessé ? LE 
oongest 
mort ou encore les gaz s echappan 
du poêle renverse an cours de la 
chute du malheureux vieillard 
l'ont-lls asphyxié ? Autant de ques­
t ions sans solution se sont présen­
tées à l'esprit des enquêteurs, dé­
routés dès 1 abord par le desordre 
régnant d a n s cette pièce. 

L'on chercha dans les meubles, où 
u n certain fouillis se remarquait, 
sans rien découvrir qui puisse four­
nir un indice. Seul, un porte- (De notre correspondant particulier) à l'opinion publique de s'exprimer 

LA NOËL 
i * 1* i I I t iens q u i pour la Belgique •• re i -

des socialistes belsres> 'Mctd* , ln iM iMnd*no* t* t f* |*n*u ' 
- w . s - _ - i . _ o • * - » 5 * ' " i t r « ï l t é des Pays-Bas. Mais la neu-

çant l'Indépendance, l'intégrité ou 
les Intérêts vitaux de la Belgique. 
U a exprimé sa conf iance d a n s les 
membres social is tes du gouverne­
m e n t pour cet te politique soit pra 
tiquée avec d igni té et fermeté I 
s'est félicité de l'Importance eesen-
tieiie qu'a pour la Belgique la ret-

Commerce 
Industrie 

tralité. ne peut interdire 

monna ie renfermant un peu plu 
35 francs fut retrouvé. Bruxelles. Décembre. — Les! 

LE PARQUET DE ( A M B R A I 
E S T AVISÉ 

u e c c u i u — avec mesure" sur les causes et les 
socialistes belges ont consacré les enjeux de la guerre Le Congrès. 
jours de la Noël à l 'examen de la. f ^ J g £ T 0

r J S J ^ Ï .£ ,JS?. .?"" 
politique étrangère de a Belgique renées de la diplomatie înternatio-
et de sa nolltinne intérieure n'nn-i h a l e e t d u desordre capital iste qui 

Les gendarmes avisèrent le Par- ^ J l 6 . ^ .%£ i?.' e
 s „ o n ^ s diTsen ' » ° n t à l'origine de la crise, a dé-

quet de Cambrai des premiers é l ê - ; ^ s
 c " ' ^ 0

a ^ f d
s ' " 0 " ^ ^ ^ nonoé la raaponsabllité principale 

m e n t s de leur enquête mais à la f i n ' f ' ° n ^ „ „ a , S e n DU S r C : l l « régimes dictatoriaux, a raison 
de cette journée de jeudi, l'on no ' ° n d £ . ^ o * ' o u V e m e m e n t a l e îj d « l e u r P 0 1 »'*"» systématique de 
pouvait encore être aff irmant p o u r ^ n a rVen été i ^ Congrès a la i t « « ' « " c e . Il a adresse s*s vœux à 
f u n e ou 1 autre thèse au sujet de, apparaître une untt* p î S f o r t e . 1 » * " " * peuples victimas do l'agroo-
cette mort brutale, qui a causé ur L'exclu d"û"dépût"é BRÛNFA^Îrf '. j î i ° m „ K î u r

i 
qu'ils recouvrent leur 

complète indépendance. Il e d e m a n grosse émot ion dans l ' i m p o r t a n t ^ ^ ' t e c t ë 1 . 1 ^ r ^ f M é m i o n bru- M .- . — . - — 
bourg. lYoïinise n'a m ê m e nus ret^rnu i_t idé a ses délègues a l 'Internationale 

Comme toujours en pareil cas. le 7 ™ , _ , ri„ T i S t r è s u m r m |de s'associer aux efforts des partis 
" F A U T DarU'san de Î T J J - S S avait ' s o c l a l i s t e 8 d e s P » ? 8 D i g é r a n t s et 

I r A u i . partisan o e i u J t s . a . avait ] n e u t r e s e n m e &llSmireT u n e paix NE TOUSSEZ PLUS 

.iltocations 

.iltat. essay 

Bl vous souffrez de 
d'oppression de toux opi 
avez tout essave sans ré 
le SANTOS. Vous ohtiendi 
lagement rapide et surpre: 
TOS est une émulsion végétale 
centrée, trois fois plus active que le 
sirops Le flacon 9.95 toutes Pharma 
cies et Lab du SANTOS. 4, rue Ma 
guolone. MONTPELLIER 

refusé de désavouer l'agression rus-, .„_ _, ___ „ _ _ _ _ • _ , _ . „ _ . - „ . 
se contre la Finlande Les travail- ! durable , par une meil leure organl-
leurs belges l'ont rejeté de l e u r . v , _ . _ _ _ _ .» . „ . _ _ , . 
sein. Kl c'est à l 'unanimité et s a n s ^ " r e s p e c t des droits et intérêts 
discussion que. sur rapport de M . i v l t * u x d e - t o u s l e s P*"?1?; 

• un sou-, le sénateur Henri ROLIN.l le Con-
n t , SA^N-igrés du Parti Ouvrier a adopté 

résolution sur la politique étrangère.I 
Il a approuvé la position de neu-t P. S — Nous avons rapporté que 
tralité qui ne pourrait être remise la femme du premier ministre pos-
en question que sous la pression sédait un dépôt au Crédit Anversoi». 

»o:i4 d'événements internat ionaux mena-l C'est inexact. 

La résolution sur la politique m 
| térieure a été aussi adoptée à l'una­
nimité 

FÊTE DE N O R FRANCO-BRITANNIQUE 

POUR LES 
CORRESPONDANCES 
DESTINÉES A PARIS 

U. Jules Julien. Ministre des Trana-
mlaatona, mppelle l'Intérêt qui s'at­
tache à porter dune l'adresse des oor-
respoodancee dastlneee à Parle, le 
numéro de l'—rroodiaeement. 

Il en résulte une plue grande fa­
cil ité pour l'exécution du travail et 

Mmu—nient plue rapide et 
plue sûr des correspondances à des­
tination de Parts. 

Modifications aux services 
des trains de Toyasreurs 

A partir du 1er janvier prochain, 
les trains de voyageurs cesseront de 
circuler entre : 

Balnt-Omer et Boulogne et vlce-
versa d'une part et entre Salnt-Omer 
et Bourbourg et vice-verse d'autre 

Le aeivlce de remplacement de 
trains eur ces lignes aère, u s u r e par 
autobus suivant les horaires cl-sprés. 
LIGNE DE STOMER A BOULOGNE 
Dan» le sens de Boulogn* k I t O m i r : 

Boulogne, 8 h. 06. 8 b . 80, 13 h. 18. 
18 b. 16 : Heedln l'Abbé. 6 h. 25 
10 h. 10. 13 b . 36. 18 b. 35 : Samer 
« h. 33. 10 h. 20. 13 b. 45. 18 h. 45 . 
Oesvree. 6 h. 50, 10 h. 36. 14 h., 10 h 
Senlecques, 7 h. 06. 10 h. 60, 14 b. 15. 
19 h. 15 ; Nlelles-lez-Bléquln. 7 h. 20, 
11 b. 06, 14 b. 30, 19 b. 30 ; Lumbres 
7 h. 36. 11 b. 30. 14 b . 46. 19 b. 46 ; 
Wlmrnee. 7 h. 60. 11 b . 36. 16 h., 
30 h. ; Salnt-Omer. 8 b. 06. 11 b . 50, 
16 h. 16. 30 h. 16. 
Dans le sens de gt-Omera Boulogne: 

Salnt-Omer. 7 h. 30. 10 b. 15. 15 h 
35. 17 h. 50 ; Wlzemes. 7 b. 45. 10 h 
30, 15 h. 60. 18 h. 06 : Lumbres. 
8 h.. 10 b . 46. 18 b. 05. 18 h 20 . 
Nlelles-lez-Bléquln, 8 h. 15. 11 b . 
16 h. 20, 18 h. 35 : Senlecques. 8 b 
30. 11 h. 15. 16 h. 35. 18 h 50 , Dee-
vrea. 8 b. 45. 11 h. 30. 16 h. 60. 19 b. 
06 ; Semer. 9 h., U b. 46. 17 h 06. 
19 h. 30 ; Heedln l'Abbé. 9 h. 10. 
11 h. 85. 17 h. 16, 19 h. 30 : Boulo­
gne. 9 b. 30. 12 b. 16. 17 h. 35. 
19 h. 50. 
LIGNE DE STOMER A BOURBOUKC 

Dans le eens de Bourbourg a 
Saint-Omar 

Bourbourg (gare). 7 h. 10. 16 h. 35; 
Cappellebrouck. 7 h 20. 16 h. 45 ; 
Salnt-Plerrebrouck. 7 h. 26, 16 b. 50 : 
Holque, 7 h. 35. 17 h. : Watten. 7 h. 
40. 17 h. 08 : Lowestel. 7 h. 45. 17 h. 
10 : Salnt-Momelfn. 7 h. 55. 17 h 20. 
S-int-Omer. 8 b. 05. 17 h. 30. 

Dans le sens de Baint-Omer k 
Bourbourg 

Salnt-Omer. 14 b., 17 n. 10 ; St-
Momelln. 14 b. 10. 17 h. 20 ; Lowes­
tel, 14 h. 20. 17 h. 30 ; Watten. 14 h 
25, 17 h. 35 . Holque. 14 b. 35, 17 h. 
45 : Salnt-Plerrebrouck. 14 b. 45. 
17 b. 55 ; Cappellebrouck, 14 h 50. 
18 b. ; Bourbourg (gare). 16 b.. 
18 b. 10. 

Par ailleurs, le train No V. 1614 
oartant de Valenciennes vers Lille 
Lille desservira. Fretin k 17 b. 24. 

Lee traîna Nos V. 1522 et V. 1630 
partant de Valenelennes vers Lille 

rvtront respectivement le point 
d'arrêt d'Ennevelin k 19 h. 30 et 
21 h. 18. 

Les traîna No» V. 1752. V. 1776. 
. . 1784 partant de Béthune vers Lille 
desserviront le point d'arrêt de La 
Fontaine respectivement k 13 h 65. 
16 h 53 et 22 h. 47. ' 

Le train No V. 1791 partant de 
Lille vers Béthune desservira le point 
d'arrêt de La Fontaine k 6 h. 52. 

Le train V. 2375 sera avancé entre 
Lent Idép. 12 h. 13) et Don Sainghln 
(arr. 12 h. 48) pour donner corres­
pondance k cette dernière gare au 
train V. 3215 vers Lille. 

Le train V. 2351 sera retardé en­
tre Honln-Liétard (dép. 7 b. 20) et 
Dan Sainghln (arr. 8 h. 04) . Il rele­
ver» k Hénln-LMtard la correspon­
dance du trsln V. 2301 venant de 
Len». 

Le M*ln No V 2352 ser» retardé 
entre Don Sainghin (dép. 8 h. 18 et 
Hénin-Liétard (»rr. 9 h. 02) . 

Le train No V 2356 sera retardé 
entre Don Sainghin (dép. 18 b. 10) 
et Hénln-Lléttrd (arr. 18 b. 54). 

Les traîna V. 2351. V. 2355. V. 2352, 
V. 2356 circulant entre Hénin-Don et 
Inversement desserviront les points 
d'arrêt d u Faubourg de Lens. Fôu-
qulèrea. Eplnov. Marais d'Annœullln 

Le trs ln V. 2704 sera avancé entre 
Baisieux et Lille. Il quittera Baisieux 
k 7 h. 17, Ascq k 7 h. 24 pour arriver 
k LUI» k 7 h. 39 

Le train V. 2206 ser aavencé entre 
Haiebrouck (dép. 6 h. 31) et Armen-
tièrt» (arr. 7 h. 12) pour continuer 
•ur LUI» dans l'horaire actuel. 

Oe train desservira, Btrazeele 
6 h. 39. Bailleul k 6 h. 51. Staenwerck 
k 6 h 59 et Nleppe k 7 h. 06. 

MM. les Voyageurs sont Instam­
m e n t priés de ee renseigner dans les 
gare». 

ASSURANCE CONTRE 
LES RISQUES DE GUERRE 

DES STOCKS 
DE BETTERAVES, 

SUCRES. ETC. 
ParU, 28. — Aux termes d'un dé­

cret paru ce matin au < Journal Offi­
ciel », 1* liste des «rtocics matières ou 
produit* figurant à .'art. 1er du Dé­
cret d u 30 octobre 1039 et suscep­
tible* d'être aeeuré» contre le» r_e-
ques de guerre dana lee conditions 
prévues par le décret-loi du 19 oc­
tobre 1939 est ainsi complétée : 

3° Betteraves à tucre réceptionnées 
par les fabricants ou mises en silos 
o u dépôts et bénéficiant de la garan­
tie du groupement d'importation e* 
de répartition du sucre dans les con 
dltlons prévues par le décret du 19 
décembre 1939 relatif à l'assurance 
contre les risques de guerre auxquels 
peuvent être exposés les betteraves 
et les sucres ; 

4° Sucres en cours de fabrication 
ou sucre» produites dans les magasins 
exercés des sucreries, entrepôts, ma­
gasins exercés des ucrerles-r&fflrierles 
ou raffineries ; 

5o Mélasses dans les baos contrôlés 
des mêmes usines ; 

6° Cafés dans les magains généraux 
ou en entrepôts de douane ; 

7« Cacaos dans les magasins géné­
raux ou en entrepôts de douane ; 

8" Caoutchouc brut sous ees diver­
ses formes et latex de caoutchouc 
en diverses catégories. 

ïï^sa 
38.50 j malaxée Normandie. 3640 ; 
malaxés Bretagne. 36.80. 

(Sufs : Picardie et Normandie. 960; 
Bretagne. 936 ; Poitou Touralne 
Centre ,1.030 ; Auvergne-Midi, 1.060; 

utre-Mer 766. 
Fromage* : Brie moyen. 340 ; ca­

membert Normandie, 4M ; divers. 
436 ; Iiisleux, 060 ; Oournay. 300 ; 
Neulchktel. 188 ; Pont-Uévéque. 660; 
Port-Salut, 1.700 ; Oruyêre et Com-

. î . sso . 
Volatiles : canards rouenaali . 21 
, ; nantais, 19 50 ; fermes, 16.50 ; 

lapina morte, 16.60 ; oies en peau. 
13.60 ; poulet» mort» nantais. 33 
fr. ; de Breaae. 27 76 ; poule» morte», 
18 fr. 60. 

Poisson» ; Barbue», 16 fr. ; bars. 
36 fr. ; hareng» français pleins, 6.35; 
homards vivant». 37.60 ; langoustes, 
vivantes. 39 fr. ; maquereaux fran-
çans petits, 9 fr.; merlan* ordinaires. 
6 fr. ; morues salées, 6.76 ; raies, 
4.60 : sardines fraîches, 66 fr. ; «oies, 
39 fr. ; huître» Marennea. 130 fr. ; 
Portugaises, 33.60 ; moules Ialgny, 
195 fr. 

MARCHÉ DE LA VILLETTE, 38. — 
Cours officiel» de clôture. — Viande 
nette. Bœuf». Bœuf» : Ire quai 
14.70 : 3e quai.. 14 fr. ; 3e quai 
13.40 ; extra. 16.30 ; Vaches : 1' 
13.70. 11.70. 15.60 ; Taureaux : 13.90, 
13.30. 11.60. 13.40 ; Veaux 
18.80. 16.30, 19.30 ; Moutons 
17.80. 14.10. 31.00 ; Porcs 
13.58. 10.14, 14.14 ; Brebis 
15.70. 

PUBLICATIONS 
LEGALES 

Brasserie Coopérative 
U nion-Saint- Amand 
I M I I I I Anenyma Oeeaeratlve 

a capital »arli' 
11, rue Ospsinli. 

— SOUSAIX 

18.00. 
19.80 
13.68. 
13.70. 

ceux renfermée dan» d'autres réci­
pients. 

Aucune déduction pour déchets 
sur les cidres et poirés n'est allouée 
aux marchands en gros lnt«llé dans 
les villes où fonctionne le régime 
défini «u N» 3 de l'article 196'. 

OFFICE NATIONAL 
INTERPROFESSIONNEL 

DU BLÉ 
Paris. 28. — Aux termes d'un arrê­

té publié ce matin au » Journal Offi­
ciel », M. Savoie, secrétaire de la 
Fédération de l'Alimentation. 313. 
rue Lafayette. Pari» (10») et M Biai­
se, secrétaire provisoire de la Fédé­
ration Nationale de l'Agriculture. 15. 
boulevard de la Paix, a Reims, sont 
nommés membres du Conseil Centra: 

DÉDUCTIONS ALLOUÉES 
AUX MARCHANDS EN GROS 

DE BOISSONS 
Paris. 28. — Le « Journal Officiel » 

publie un décret relatif au taux des 
déductions allouées aux marchands 
en gros de boissons. Ce décret stipu­
le que les articles 112 et 217 du Code 
dos Contributions Indirectes sont 
abrogés et remplacés par les disposi­
tions suivantes ; 

Article 11» ; Il est alloué annuel-
lement aux marchands en gros pour de l'Office National Interprofession-
outillage, coulage, soutirage, affal- nel du "Blé au titre de représentants 
bllssement de degré et pour tous au- des consommateurs en reuiplace-
tres décréta une déduction dont le ment de MM. Rlus et Raoamond. 

est fixé k 5 % pour les alcools - | B 
logés dans de fûts en bols non pour­
vus d'un revêtement Intérieur ou ex­
térieur destiné k assurer leur étan-
chélté et k 2 % pour ceux renfermés 
dans d'autres récipients la déduction [ 

est calculée k raison du séjou 
boissons en magasin. 

Articl» 217 : Il est alloué annuelle- j 13 I r 

m e n t aux marchands en gros pour : 17.60 
outillage, coulage, soutirage et pour J12 95 
tous autres déchets une déduction | tons 
calculée k raison du séjour des bols-114.45 
sons en magasin dont le taux est '30 fr 
(fixé k 5 % pour les ' - " •———i •< 
hydromel "~ " 

MARCHÉ DE LA RÉGION 
MARCHE DES C088ETTES 

DE CHICOREE 
A Bourbourg. — Marché toujours 

bien orienté. Le disponible se traite 
175 fr. sur wagon départ région 
En sécherle la campagne va a< 

prolonger nun peu plus longtemps 
que d'habitude. Raffinerie, fabrica 
tion active k cette époque. ' 

Bourbourg, 27. — Le beurre 1 
16 fr. la livre en pièces ; les oeufs, di 
30 k 34 fr. les 28 : poules de 44 k 
50 fr. la couple ; poulettes 45 k 65 
francs les deux : poulet» de 80 k 
75 fr. les deux : canards de 4 k 
48 fr. les deux : pintades 46 k 50 fr 
la couple i pigeons 10 k 13 fr. la 
couple : oies 100 k 110 fr. la couple, 
dindes 140 k 180 fr. les deux : din­
dons 170 k 220 fr. les deux : lapins 
moyens 18 k 28 fr. pièce ; gros de 35 

40 francs. 
A 5»înt-Qu»ntîn, 17. — Œufs frais 

1 15 k 1.25 ; conservés 0.80 ; beurre 

MARCHÉS DE PARIS 
Mandes : Boeufs : Quartier der-

deslrière. 12.90 ; devant. 9.75 ; aloyau, 
117.50 ; cuisses. 14 fr. : train entier. 

Veaux : 17.50 ; Ire quai. 
2e quai.. 14.95 ; 3e quai. 
pan cuisseau, 16.90 : Mou 
ire quai., 16.50 : 2e quel.. 
gigots. 22 fr. ; carrés paré! 
épaule. 16 fr. ; Porrs (entier 

, Ins. cidres e t jou demi) . Ire quai.. 14.50 ; 
logés dans des fûts en 116.25 : Jambon, 

bole non pourvus d'un revêtement Reurre: 
Intérieur ou extérieur destiné à aesu- Ipératives Industrielles Normandie 
rer leur étanchéité et k 2 % pour'28.75 ; Charente Poitou Toural 

Assemblée générale ordinaire 
L» sjiierwm n'ayant pu être atketnt 

pour au» l'Assemblée générale enfl-
nalr» annuelle du Samedi U D é n i a i i 
putMe déllbérar sur l'ordre du leur 
i intHoua aaalsné, la» actionnaires de 
la Brasserie Coopérative « Union 81. 
Amand > sont prias d'assisur a «aie 
neuvelte assemblée générale ardtnairt 
annuelle eut aura lieu le Dimanene 7 
Janvier 1M0. k 11 heure» précise» du 
matin, salis du Normand», 111, ru» 
Pierr»-de-RouOali à Roubalx. Lee per­
tes seront ouverte» é • heur»». 

ORDRE DU JOUR : 
1» Approbation de 1» convocation 

tardive ; 
2° Lecture du procès verbal de la 

dernière assemblée ; 
3° Rapports du Conseil d'Adminis­

tration ; 
4» Lecture du rapport des Commis­

saires aux comptes ; 
5° Lecture du bilan des CoopéraUves 

réunies (Vins et Liqueurs) : 
6» Compte rendu de l'Inventaire oe 

la Brasserie < Union St-Amand > ; 
7" Approbation de» actes de gestion 

du Conseil d'Administration pour 
l'exercice 1938 et l'exercice IBM ; 

8" Quitus aux administrateurs ; 
9° Renouvellement partiel du Con­

seil d'Administration (Nomination de 
4 administrateurs) 

P' le Conseil d'Administration 
Le Président. H. DUHAMEL 

7z*a 

Brasserie Coopérative 
Union-Saint-Amand 
Société Anonyme Coopérative 

» capital variable 
11, rue Copernic. 11 — ROUSAIX 

BOURSE DE PARIS DU 28 DÉCEMBRE 1939 

PARQUET COMPTANT 
74 601 

Un Otficier anglais dans le rôle du « Père Noël » lors d'une lite donnée « Quelque part en France » 
aux entants Français, par des O)) iciers britanniques. (A. A. H D . I m a u x nulalble» 

Non-eaux prix 
des tabacs à priser 

farl». 38. — Le < Journal Offi­
ciel » publie un décret concernant le 
prix de vente de» tabacs k priser. Aux 
terme» de ce décret la nomenclature 
de* prix de vente k l'Intérieur des 
tabacs de vente courante mise k la 
dlaposltlon de» consommateurs par, 
la Régie, sera modifiée k partir du 
1er janvier 1840. conformément aux 
indications du tableau ci-après : pou­
dres de la série N° 3. prix de vente 
aux consommateurs par kilogramme, 
116 fr, (poudre supérieure ; pou­
dres de la série N" 4, prix de vente 
aux consommateurs par kilogramme, 
104 fr. (poudre ordinaire en paquets 
de 35 grammes) ; poudres de ls série 
No 5, prix de vente aux consomma­
teurs par kilogramme. 100 fr. (pou­
dre ordinaire en vrac, en paquets de 
100 grammes et de 50 grammes) 

Dispense et permis de chasse 
pour les permissionnaires 

Paris. 38. — Le Comité National de 
la chasse fslt connaître que par té­
légramme officiel du 13-13 aux Pré­
fets et aux Conservateurs des Eaux 
et Forêts. 1» ministre de l'Agricul­
ture, en accord avec le ministre de» 
Finance», a dispensé du permis de 
chasse, lea permissionnaires de la 
zone des armées qui participeraient 
k dea destructions régulières d'anl-

j - " . perpétuel 
3 % amortissable 
4 % 1917 
4 % 1918 
i % 1920 . . . : 
4 % 1925 
4 i. % 1932 A 
4 v, % 1932 B 
*.*.% 1937 -, ; ; . ; , V 
Obi Trésor 4 V4 1933 . . 
™ ~ * _ 5 % 1934 .. 

_ 5 % 1935 .. 
Chem. d« fer Etat 4 % 
P.T.T. 5 % 19i8 

_ 4 v, % 1S29 .. 
_ 5 % 1934 . . . . 
_ i % 1936 . . . . 

Obi Tr. 4 % 1936 B 
Bons Trésor 4 » 1S33 

Z 4 » 1934 
_ 4 % 1935 
_ 5 % 1937 

Caisse autonome 4 w 
Crédit National 

„ % 1S19 
5 * 1920 
Juillet 1922 
Janvier 1923 
Juin 1923 
Janvier 1924 
b % 1932 
t * % 1932 
5 % 1934 
5 % 1935 
5 % 1937 
Dép du Nord 6 % 1921 
Banque de France . . . . 
Crédit Commercial 
Société Générale 
Suez Actions 
Chem de fer Est 

— Lyon . . . . 
_ S~^ Midi . . . . 
_ Nord 
_ Orléans 

Métropolitain 
Electr. P»ri« • •• ••• • •• • 
Elect. et Gai du Nord . 
En. Elect. Nord Fr . . 
Thomson Houston 
Nord-Est 
Denain-Arxin 
Schneider . . . . . . . . . . 
Tréfilerle du Hévre . . 
Béthune 10" 

— actions 
Courrière» 
Len» * 
Maries 
Vicotgne 
Boléo 
Kah Ste- Th 1910 . . . . 
Kuhlmann 
Peugeot 
Pollet-Chausson 
Plan Younk 
Egypte unif 
Japon 1907 
Russe consolidé 
Royal Dutch 
Sucrerie Egypte 
Electrique L.-R-T. . . . . 
Cotonnière St-QuenUn. 
Le Blan et C« 
Pérenchles 
Saint-Frère* 

87 60 
71 05 
71 30 

112 .. 
181 X 
83 75 
82 10 

116 50 

128 
1051 
1032 
1033 
1020 
1018 

125 90 
1053 
1032 
1033 
1022 
1019 

Aciéries de Lo 
— du Ni 
— Paris-Outréau 
— Samb et M se 

Arbel 
Atel et Ch France 
Construct. Nord Fr 
Construct mécan 
Flves-Lille 
Jeumont act 
Louvroil 
Senetle Maubeuge 
Amche 
Amin M.. 
Blangy 
Carvin 
Dourges 
Llgny-lei-Aires — - . 
Ostrlcourt 
Lllle-Bonnières Prlv. . 
Lllle-Bonnières Ord. . 
Verreries Aniche 
Ciments Français . . . . 
Ciments Boulonnais . 

Or Ste-Ben. . . . 
Bokanowskl 
Marseil de crédit . . . 
Zinc Silésie 
Asturlenne des Mines. 
St-Raphaél 

31 fr. le k. ; maroilles 7.50 k 
12 fr. pléce ; camembert 3.25 k 3.50 
pièce ; Gruyère 18 k 30.60 le k. ; pou­
le 18 k 20 fr. le k. : poulet 22 k 
26 fr le k. ; lapin 17 fr. le k. ; ca­
nard 18 k 20 fr. le t . : oie 17 k 18 fr. 
le k. ; dinde 30 k 24 fr. le k. : choux 

fr. pléce ; choux fleurs 4 
5 fr. pièce : carottes 1 k l . 2 5 le k 
pommes de terre 0.70 k O.80 le k 
poireaux 1 k 4 fr. la botté : oignons 
1 k 1.50 le k. : haricots blancs 7 30 
flageolets 7.80 : sslades 1.25 k 1.50; 
pléce : bœufs 5 k 28 fr. lé k. : veau 
8.50 k 28 fr. le k. : mo uton 9 k 26 fr 
le k. : porc 14 k 25 fr. le k. : cheval 
4 k 7 fr. ; pot au feu 16 k 38 fr. le k 

A La Basse», 28. — Beurre, la livre 
15 et 1550 : œufs, le quarteron 37 

i
k 38 fr. ; pomme» de terré 0.75 le k 
chicorée de Bruxelles 7 fr. le k. 
choux de Bruxelles 3.25 le k. : épl-
nards 4 fr ; haricots lingots 7 fr. le 
kilo ; haricots flageolet* blancs 6.60 

oignons 2.25 le k. ; poireaux 
1 fr. : choux-fleur» 3 k 4 fr. ; choux 
verts 1 fr. ; choux rouge 1.50 ; endl-

es et scaroles 0.80 : laitues 2.50 : 
poules 20 k 25 fr. : poulets 33 k 
30 fr. pièce ; canarde 18 fr. p. ; ca­
nards d'Inde 22 k 25 fr. , lapin de 
18 à 25 fr. p. ; oies. 38 k 42 fr. ; din­
des 60 k 65 fr. p. • 

On achète en culture : pommes de 
terre. 45 fr. ; pots verts 225 fr. ; 
avoine 100 fr. les 100 kilos. 

A Marvin», 27. — Beurre 14 k 16 fr 
la livre ; œufs 28 k 30 fr. les 26: ' 
poulets 12 k 13 fr. le k. ; poules CONTRE LE 

1780 1725 

à 9 fr. le kilo. 
Arras, 28. — Marché aux veaux: 

Lee veaux ont été vendus 8. 10 et 
12 fr. le' kilo vivant. Vente actve. 

BANQUE COMPTANT 

Liévin cp 1930 
La Lucette 
Tubize 

PARQUET TERME 
Banque de France 1 8560 
Banque de Paris I 1010 
Union Parisienne .... 
Comptoir National _ 
Crédit Foncier 
Crédit Lyonnais 

naroya 
Gafsa - . 
St-Gobain I 2285 
Citroen 
S«y 
Foncières Egypte . 
Canadian Pacific .. 
Wagons-Lits u.. 
Central Min I «7<> 
Montecatinl 
Rlo-Tinto 
Norvège Azot 

BANQUE TERME 

Albi 
Bruay 10» 
Caoutchouc» 
Chartered 
De Beers ord 
Goldsfield 
Huile de Pétrole . . 
Liévin Act 
Malacca ord 
Mexlcan Eagle 
Pernod 
Randmines 
Shell Transp 
Silva Plana 
Tanganyka 
Tharsis 
Vieille MonUtne . 

OBLIGATIONS — Ville de Paris: 1913 3 1/2 * , Wî; 1913 4 %. 480, 1930 
1871 384; 1875. 482: 1876. 466; 1892. 232; 4 1/2 %. 738 
1894-96. 215; 1898. 284; 1899. ino; 1904,| communal»*: 1880. Inc.: 1891. ~„ 
235; 1910 2 3/4, 217; 1910 3 %. 203; 1912,, 1̂ 09 310* 1899 284' 1906. 279 1912 139 
^ '•?<??. i t:,^-J^%* 71-»"?. io8i4i; .11",1926! 583^ 1927! 503: 1929.' 892.; 193(1 " 
î l v J ^ r t i f 4 - 1 8 ^ n * . ^ Q ^ 5 i 1 , 9 ? , 1 4

7 5 : 719: 1931 4 %. 743; 1931-32. 740; 1932. 
Ï834 5 ° ^ %4 S . i ' S s é W sVl2; Ï9535 2 » : . » g . S S e ^ a n a ^ c l l i f 0 ^ 8 8 7 

5 %. 876; 1937 5 1/2 %,,941; 1938 6 % i n c ' 1 8 8 8 ' l n c " P a n a m " o b H « " l a> 
983 \ CHANCES. - Londtes 176.625: New 

Foncières : 1883. 250: 1885. 276: l/5. |York 43.80; Belgique 735.00; Hollande 
159.50; 1895. 300; W03. 292; 1909. 140.50; 12329.00. Italie In ' Suisse 985.00 

Assemblée générale 
extraordinaire 

Le auorum n'ayant pu ttre atteint 
pour qu* l'Asftamblé* générale extraor­
dinaire du Samedi 23 Déeembr* 1131 
puis** délibérer sur l'ordre du leur 
tl-de»*ou» désigné, les *etionn»lr«i de 
la Br»sseri« Coopérative s Union St-
Amand > sont priés d'exister é une 
nouvelle Asoemblée général» «xtraer 
dlnelre qui aura lieu le Dimanene 7 
Janvier 1*4 0. a/11 heures préel*** du 
matin, salle du Nermandy, 1M, rue 
Plerre-de-Roubalx, k Roubaix. " 

ORDRE DU JOUR : 
lo Rapport du Conseil d'Administra­

tion ; 
2« Examen de U situation en vue 

d'envisager la dissolution de la So­
ciété ; v 

3o Nomination d'un ou de plusieurs 
liquidateurs avec détermination de 
leurs pouvoirs'(Article 37 des statuts). 

PT le Conseil d'Administration : 
Le Président. H. DUHAMEL. 

7249 

AVIS DIVERS 
UN INTESTIN LIBRE 

QUI COMBAT 
lo constipation 

- ,-..*.. 1er l ~ . RN 

9402 

BIBLIOGRAPHIE 
LAROUSSE MENSUEL 

Sommaire du N' 313 - Novembre U3I 
La Vérité sur l'armée allemande, par 

Albert Perraud — Le Sort des 
Etats baltes, par M Maurice Pernot 

Les Insuffisances de* chemins d* 
ter allemand*, par M René Bailly. — 
Courageont, par M. H Pelle des For-

— Le* Causes d* la guerre d'Es­
pagne, par M. Michel de Toro. — 
Ceorgea Ceyau. par M. Albert Pingaud 

La Guerre : la Campagne de Polo­
gne, par le général A. Nlessel. du ca­
dre- de réserve ; la Politique, par M. 
Jacques Feillet — Le Service de l'In­
tendance, par M Michel Reville. — 
Le Livre blanc anglais N' 1 sur 
origine* de la guerre, par M. Albert 
Pingaud — Les Matière» plastiques 
transparentes, par M J Glandard. — 
Mésotron. par M. Jean Hesse — Mit-
teleuropa, par M. Léon Abensour. — 
Pel Neveux, par M Gonzagne Truc. 
— Ceorges Pitoèlf. par M. Jean Mon-

al. — Pleins Pouvoir*, par M. Claude 
Barjac. — Polonais, par M. Jean Bon-
clére — Beniamin Rabler, par M. La 

ie — Royal Oak, par M. H. Pelle 
des Forges — La Rural* et l'Allemagne 
dan» l'hlstolr*. par M René Bailly. — 
Teschen, par M^ Michel de Toro. — 
__ Mois littéraire et historique Bi­
bliographie. Nécrologie. — 22 gravu-

— Le numéro. 5 fr 75. chex tous 
libraires et Librairie Larousse. 

13 S 21. rue Montparnasse. Paris (6"). 

FROID AUX PIEDS 
L» Cr*m* TANN 

Madame Anjrusta GUINHUTE 
1SS bis, ru* de Perl*, i*r étage. Corset* 

Registre du Commerce 42 801 

Mi 

AUTOMOBILES 
Achat Véhicula* Automobiles. - Vente 
pièce» récupérées. - Jeen CIBIE, 12t. 
ru» Paul Latargue. LILLE. 

7211 

BOURSE DE LILLE 
du 28 Décembre 1939 

Saint Frères. 234. 240 : Tiberghlen. 
150. 152 

VALEURS DIVERSES. — Crédit du 
Nord. 251. 252 ; Cim Boulonnai». 235. 
235 : Cim Français. 1280. 1300 ; Mat 
Corutr. Loisne. 168. 168 : Poliet et 
Chausson. 440. 440 : Engrais d'Aubv. 
196.50. 197 ; Glaces et Verres Sp. N . 
2225. 2225 ; Kali Sainte-Thérèse. 885. 
890 : Kuhlmann. 825. 822 : Péchtney. 
1800. 1885 ; Saint-Gobain. 2295. 2300 ; 
Asturienne des Mines. 218. 213 : Tek> 
kah. 1480. 1480 : Béthunoise d'Alim. 
395. 395 : Hénin. 135. 135. 

OBLIGATIONS. — Département du 
Nord 1921. 506; 1923. 505; 1926 (Janvier-
Juillet). 515; 1926 (Mars-Septembre'. 
517; 1927. 518: 1931 (remb. é 1.000). 745; 
1931 (bon 2.000). 1805; 1931 (bon 500'. 
452: 1934. 890: 1935. 925: 1936. 1005: 
1938. 982 — Département du Pas-de-
Calais 1S2S. 517: 1927. 522: 1929. 965: 
1935. 910. — Lille 1935. 748 — RoubatN 
1931. 712. — Crédit National 1919. 532: 
1922, 545; 1923 iFévrier-AoûtI. 523: 1923 
(Avril-Octobrei. 522: 1924. 525. — De-
nain et Anzln 1927. 977 — Eglises dé­
vastées (Gr de Reconst.) 1928 6 %. , 
;C3. 1928 5 %. 1005; 1931. 890 — Houil­
lère» du Nord et du P -de-C Janvier 
1931. 905: Mars 1931. 895; Juin 1931. 
908: Août 1931. 922. — Union Finan­
cière du Nord et de l'Est. 950. — Arté­
sienne de Force et Lumière 1929.. 74f 
1935. 795. — Electrique du Nord-Ouest 
835. — Escaut et Meuse 1930. 705. — 
Fabrique de Fer de Maubeuge 1920. 
490. — Aciéries du Nord et de l'Est 
1930. 818. — Agache fils. 475 — Alfred 
Motte et Cie, 835. — Boutrv-Droulers 
4 1/2 %. 150. — Lainière de Roubaix. 
797. — Lemaire-Destombes. 777. — 
Motte-Bossut fil» 6 %. 840: 5 %. 715. — 
Nicolle (EUblissem L.). 970 — Société 
de Filature (Anciens Etab Desurmont 
et fils), 650. — Chicorées supérieures 
(Société Industrielle i. 960. — Finalens 
725. — Kuhlmann 1930. 890. — La Lom-
moise (Hab A bon marché), 710. — 
Anzin 1936 880. — Beeringen. 810. — 
Béthune 1903. 395. — Bruay 1932. 935. 

CHARBONNAGES — Albl. 980. 885: 
Aniche. 1269 1289 : Anzin. 580. 587 : 
Béthune. 8200. 6120 : (dixième). 622. 

: Blanzy. 1093. 1100 : Bruay. 985. 
: (dixième). 102. 1 0 1 » : Carvin, 

710. 710 : Comm. Fourch.. 608. 808 : 
Cournères. 226.50. 232 ; Crespin. 18. 

; Dourges. 997. 986 : Escarpelle. 
2610. 2645 : Len*. 315. 312 : Liévin. 
186. 179 ; C. 30 a. 5700. 5700 : Marie* 
70e. 500. 502 : Nord d'Alals. 380. 390 : 
Ostricourt 1030. 1005 ; Thlvencelle*. 
143. 150 : Vlcoigne. 523. 525. 

OAZ ET ELECTRICITE. — Arté­
sienne F et Lum. 170. 175 : Béthu­
noise. 194. 185 ; Contin. du Gaz. 1098. 
1120 : Electr et Gaz du Nord. 323, 
319 : Electr. Nord. 311. 311 : Energie 
Electr. N. Fr.. 312. 315 ; Hersin-Cou-
pigny. 245. 255 

METALLURGIE. — Acier Long—y. 
305. 305 : Acier. Nord. 256, 255 : Etabl.i— Courrlères Î910. 479 — Crespin 
Arbel. 780. 792 : Denain et Anzin.INord. 697. — Drocourt 1904. 1907 et 
1350 1375 : Fives-Ulle. 585. 590 ; F et11909, 380. — Limbourg-Meuse. 805. 
A. Mar. Hom . 442. 442 : F. et A Nord t — _ _ _ _ _ _ _ 
et Est. 605. 595 ; Mat. Franco-Belge. 
1300. 1363 : Jeumon. 315. 315 : Part. 
670. 635 : Louvroil. 455. 470. 

INDUSTRIES TEXTILES. — Agache 
Fils. 415. 415 ; Le' Blan et Cie. -350. 
335 ; Lyon de Textiles, 355. 363 ; 

. B O D 
fmp du Réveil du IVonrJ 
186. rue de Paru, Lille 

Le Gérant: Emile OKST 

I l l e pleura follement, sauvagement , plus Et elle n'ignorait pas que lui l'avait 
maUleweuse qu'une bête torturée, parcelfol lement chérie . . Fallait-i l qu'il l 'aimât 
q u l l lui fallait retenir ses crises dans la:toujours, pour dérober une image à la 
crainte d'ameuter les domestiques | ressemblance de la femme qui l'avait 

Deux heures plus tard, hagarde, les fu. '. 
yeux gonflés, la poitrine houleuse, ellel Et non seulement Charlotte avait fui 
se sa la i t dans un fauteuil, épuisée, mats son mari, mais avait du même coup 
déalreuse de mettre un peu d'ordre dans délaissé son enfant. Le souvenir de 
ses sent iments e t de voir en face la Jacqueline était comme une épine qui 
s i tuation déchirait le cœur de sa mère N'ayant 

O y avait longtemps que Charlotte pas d'enfant de Wegener, la jeune 
pensait à Clermont avec un retour de femme ressentait d'après crises de Jalou-
sympathle contre lequel elle se défendait sie contre les mamans heureuses qu'elle' 
de plus en plus mal La seule présence ' rencontrait chaque jour entourées dej 
de Wegener avait opéré ce miracle, par!bambins joufflus, sous les ombrages du 
le Jeu périlleux dea comparaisons aux- Quai National ou chez la fleuriste à la ! 
quelle* ne peut manquer de se livrer, mode de la Pllatusstraase. qui aff iche! 
quoiqu'elle en ait. et à son insu même. | pour cent francs suisses ses gerbes 
la femme mariée successivement à deux d œi l lets et de roses 
• P O U X Aujourd'hui. Charlotte n'y t ient plus. , 

Depuis des mois, sinon des années , j , l u l f a u t d e s nouvelles de Jacqueline.! 
Mme Wegener regrettait d'avoir, après E l l e v a ^tire S Neullly. une lettre où 
un an d* mariage abandonné son m a r i i R o n ^ „ , „ „ , reconnaître l'accent dul 
• t sa fillette, à la suite de reproches c œ u r q u l . trop peu de temps, battit 
q a s lai avait adressés Robert après u n : o o n t r e te g— E l l e implore - , des nou­
ba) où elle -avait fieureté avec un dan- v e I l c s d , , „ „ enfant elle demandera 
•sur oee-s lonnel pardon à Robert . . C'est une folie ! mais 

Combien elle l'avait aimé, pourtant cette décision calme momentanément 
son Robert — Butant qu'elle était l'angoisse de la mère 231e s'Installe 
e_paMe d'aimer s a sa frivole Jeunesse, devant un secrétaire anc ien s t prépare 

LA FEMME 
Par Jet* MAUCLÈRE 

aux TURQUOISES 
20 

son papier. Elle rejette son stylo d'or 
Incrusté de perles, cadeau de Wegener. 
E: avec une plume de fer. une plume 
toute simple qui court m a l sur le feuillet. 
Charlotte trace des phrases brûlantes 
et désespérées : 

« Mon mari, car tu l'es toujours, 
malgré ce que J'ai fait... Mon mari, n'est-
ce pas que tu n'es pas é tonné de m e voir 
venir à toi. folle de douleur, e n appre- i 
nant — par les Journaux, hélas I — que [ 
notre chérie est malade T L'affreuse 
nouvelle me Joint à Lucerne où par suite 
du divorce que J'ai commis le crime de 
demander. Je porta maintenant le nom 
du docteur Wegener Mais Je te le Jure. 
et malgré tout, mon coeur n'a Jamais 
pu se débarrasser de toi Je t'aime tou­
jours, toi et Jacqueline. Jacqueline 
malade, mourante peut-être, s t qu» Js 

ne puis soigner ! 
t Ce que J'ai souffert depuis notre 

séparation. Je n'ai pas de mots pour le 
dire. 

t T a n t de souvenirs, tant d'amour 
entre nous 1 tant de bonté de ta part. 
tant de folie de la mienne t Jusqu'à 
abandonner, en même temps que toi. 
ma Jacqueline, ma fille, la chair de ma 
chair, qui sans doute ne sait même pas 
que J'existe e t qui peut-être va dispa­
raître sans m'avolr donné le baiser du 
pardon ! Cette pensée m'anéantit 

t Et toi. Robert, pourras-tu me par­
donner ?.. Oh I Je ne veux pas t'tmpor-
tuner : permets-mot seulement de te 
supptlei à deux genoux : mon Robert, 
fais tout au monde >>ui sauver notre 
enfant I Soigne-la plus qu'avec ton 
cœur : avec le mien.. . 

« Et quand tu l'auras guérie, viens S 
Lucerne m'apporter mon pardon sans 
quoi je n'aurai pas la force de vivre 
encore. Donne-moi un Jour seulement ; 
que dis-le I donne-moi une heure, une 
minute.. . que t'entende ta voix chérie 
me dire que tu n'as plus pour moi ni 
haine, ni mépris, et que tous deux, toi 
et Jacqueline, vous êtes heureux, malgré 
tout, sans moi 

« Tous les soirs, à s ix heures. Je pro­
mène mon grand lévrier blanc sur le 
Quai National... » 

C H A P I T R E V i l 

Penché depuis quelque quarante an­
nées sur les maux de la pauvre humanité 
le docteur Maurière était devenu philo­
sophe. Peu de choses l 'étsnnalent. D'autre 
part, 11 professait nue l'optimisme est la 

moit ié de la santé . 
Si cuirassé qu'il fût contre les émo­

tions de tous ordres, le vieux praticien 
ne put maîtriser un haut-le-corps. ce 
soir du 30 juillet, en ouvrant son Journal 
après une lassante série de consultations. 
N'en croyant pas d'abord ses lunettes, 
forcé bientôt de se rendre à leur témoi­
gnage, il s'exclama : 

— Par exemple ! 
Comme Wegener devait le laire deux 

Jours plus tard, le médecin passa le 
journal à sa femme qui tricotait, près 
de lul. un petit bonnet pour un de ses 
petits protégés La bonne dame prit la 
feuille : presque aussitôt, la surprise la 
lui faisait tomber des mains 

— Pas possible ! murmura-t-el le Mon­
sieur Clermont ! un de tes cl ients, n'est-
ce pas ? 

— Un de m e s amis , rectifia le docteur. 
El depuis que J'ai mis sa fille au monde. 
tu te rappelles quelles condit ions excep­
t ionnelles il nous fait pour ses Antilopes. 
chaque fois que nous changeons de voi­
ture ! 

— Mais comment a-t-il pu Une chose 
l'arellle. c'est inconcevable ! 

— T u sais , ma bonne amie , ie pauvre 
I garçon ne s'est jamai s consolé d s l'aban­

don de sa femme. Cette image la lul 
rappelait, paraît-il... 

— Les mystères du cœur sont inson­
dables '. 

— Il a dû beaucoup souffrir I 
Entre les vieux époux qu'une amit ié 

très tendre unissait, au soir d'une vie 
dont ils avaient su écarter les pires 
orages, un silence passa. Non pas le 
si lence lourd des cœurs qui ne savent 
plus se Joindre, mais celui, léger, lumi­
neux, pour ainsi dire, des âmes qui se 
comprennent et s'approuvent. Et chacun 
était satisfait de l' indulgence dont l'au­
tre faisait montre, en cet te circonstance 
comme e n toute autre. 

Souvent on les raillait : 
— Trouver à tous des excusa» quelle 

naïveté ! disait-on. 
— Nous nous trompons moins s o u - t n t 

que ceux qui Jugeant tout e n mal. ripos­
tait le docteur avec bohomle. 

Le vieil h o m m e , ayant n i a i s son 
Journal, as disposait à lire encore k 
sensat lonn-l le révélation, quand le télé­
phone retent i t Un coup d'œil rapide à 
la pendule, et Mme Maurière. songeant 
à la fatigue de son vieux 
ne pot se tenir d s murmurer 
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